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NOUVELLES

REGLES
POUR LE JEU

DE

MAIL
"L y a deux fortes de

Rcg'espour le Jeu de
Mail ; les unes, (tir la
manière d'y bien joiïcrr

les autres, four décider les divers

év'enemens qui peuvent arriver à ce

Jcti, Ou cbmmeneerà.par les pre-
mières qui font les plus effen-

tielles.
A



% NOUVELLEE RÈGLES
Il eft certain que de tous les

Jeux, d'exercice, celui du Mail
eft le plus agréable, le moins gé-
nanc, Sele meilleur pour la fanté*
il n'eft point violent, on peut en
même temps jouer, caufer, & fe

promener en bonne compagnie.
On y a plus de mouvement qu'à
une promenade ordinaire,; l'agi-
tation qu'on fe. donne en pouf-
fant la Boule d'efpacc en efpaces
fait un merveilleux effet pour la

tranfpiratien des humeurs ,&: il

n'y a point de rhumatifmes ou

d'autres maux femblab^lés, que
l'on ne puiffe prévenir ôuguérir
pair ce Jeu, à le prendre avec mo-

dération, quand le beau temps
& la commodité le permettent.

Il eft propre à tous âges, depuis
l'enfance jufqu'à la vieillerie ; fa
beauté ne confifte pas à faire de

grands coups 3mais à joiier jufte







©Q.^.B. LE Jïtî^EJE M'A IL. f
avec- propreté, fans; trop de fa-

çons ; & quant à cela, on peut
joindre la fureté & la force qui
font lalongue étendue du coup,
on leftalors- Wi Joueur parfait.
J: Pour parvenir a ce degré dé;

perfection, il faut chercher la
meilleure manière de bien jouer,
fe conformer à celle des beaux
Joueurs ,jfo mettre aifément fur

faBoùle,ni-tr0p près^rii-trop loin,
n'avoir pas un Pied gù-ere plus-
avancé; qùe'l'autue; lesGenoux

iaje.dôivèntjpàs;eft4*fe-:niit-ropmôls,<
roitropirigidies; mais d'une 'fermé-
té :bien aâ%rée pour donner un"

bon-coup-.
; -;:;

'
4%fl%upS-D%<Ç-M^s^

-;Le^G^rpsîïë;'dôi;C.èftrèihi:tropî
droit ,;ni»t>rbprCourbévmails trré^
diocrement pànehe^ afiri :qu'en'
frâpaitt il fe foutienne par la for-

A ij



4 N ou V/ELLEE: RÈGLES
ce des Reins.,en le tournant dou-
cement en arrière de la ceinture
en haut avec la Tête fans toute-
fois perdre la Boule de vue.

C'eft ce demi tour du Corps;
qu'on appelle joïier des.Reins, qui
faifant faire un grand cercle au

Mail, fait l'effet dé la force moiii-.
vante qui, vient de loin; .':. ,;;> J:
• Qn ne doit pas lever le.Màil.

trop vite, mais uniment, fans fe;

laiiïer emporter, le tenir un in-
ftant dans fa plus hauteport.ee,
pour fuaper fur le champ le cou p;
avec vigueur, çn y joignantla,'
force du Poignet, fans changer
néanmoins la fltuadon du Corps,
des Bras, ni des Jambes, afin

de conférVer toujours la même

union; fuir l'ajullement que l'on
a «dû prendre du premier coup
d'oeil avec fa Boule»



Coy?, /ite^^A}//oiâéo-ftmer le Corps
de l<v ce.irvcitre en Annoet' e/i fixipct^iér
/e Cnt<p /.xioeÀ^L .es' *-. .<-.«*.<<&**/* srj,

'' *' M<ir*atn Sur/ept^ttNosIrtJOam*
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DIFFÉRENTES MANIÈRES

'DÉ JOUEURS.
On voit des Gens qui nejouent

que des Bras, c'eft à dire qui ne
font pas ce demi contour du

Corps qui vient des Reins; mais
outre qu'ils s'incommodent la
Poitrine par le grand effort qu'ils
font faire à leurs Bras feuls en

racourci, ils ne fç'auroient jamais
eftreni beaux m forts Joueurs,
parce qu'ils ne lèvent pas le Mail .
affez haur*

Quelques-uns le lèvent trop
fur leursTêtes ou fur leurs Epau-
les, d'autres ne le lèvent qu'à la
moitié de leur taille, & frapent
la Boule par fecouife comme s'ils
donnoient un coup de fouet : 11y
en a qui ouvrant étrangement
les Jambes, & fe cramponnant
fur la pointe des Pieds, s'aban-

A iij
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donnent fifort fur laBoule,que
s'ils venoient à la manquer tout
à fait, rien fie les empêcheroit de

tomber,&c de donner, comme
l'on dit, dunez^enterre; quel-
ques autres lèvent-en l'air le
Coude gauche pour mefurer le

coup, ce qui fait que très rare-
ment ils touchent la Boule à

plein.
Toutes ces manières font aufit

mauvaifes que defagréables, &C
on doit les changer. Chaque
Exercice a fes Loix qu'on eft

obligé de fuivre ; la Damfe, le

Manége,les Armes, ont une atti-

tude ik. une contenance régléeSj,
fans lefquelleson ne fçauroit rien

faire que grojTierement &z de

mauvaife grâce. „.
Le Mail eft à peu près de mê-

me, c'efl; un Jeu Noble, expoie à

la vue du Public i c'eft pourquoi





i.o7?iF.>zc ce-6 vhiaz.jzà a,OT/venc edr/x
z>os (Ze6p>o-za" li vc/1 /o-te-e./-^ powy e. pr-
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-on ne feauroit y jouer devant le
Monde que fiïivant fes vérita-
bles Règles.

MAINS, BRAS. :

Les Mains ne doivent efhre ni

ferrées ni trop éloignées l'une de

l'autre 5 les Bras ni trop rpides ni

trop allongez, mais faciles,afin

que le-eoup foit libre &c àifé. La

Main gauche,qui efb la première
pofée, doit avoir le Pouce vis-à-
vis le milieu de laMaflé ;le Pou-

ce de la droite doit croifer un

•peu cnbiais fur la pointe des au-

tres Doits,ne pas eftre dcfïus ni à

côté du Manche ; car c'eft ordi-
"

nairement ce qui fait cwjjèy.parce
que fi. en levant les Mains pour
donner le coup, on n'a le Pouce

droitainfi croifé,laMa{fe varie
en tombant fur la Boule, & ne

fçauroit la fraper en fon point.
A iiij



S NOUVELLES RÈGLES;
ïl faut donc que la Main droite
tienne leMail comme les Joueurs
de Paume tiennent la Raquette^
car ce Pouce aiiifi accroché avec:
le bout des autres Doits, eft bien

plus ferme, dirige mieux le coup
où l'on veut aller, &: donne plus,
de facilité &: de force auPoigner,
qui doit agir vivement en l'un de
en l'autre de ces deux Jeux. .

PIEDS..

Pour eftre bien fur la Boule, îî

faut fe bien aiTurer fur fes Pieds,,,
fe mettre dans une polture aifées

que la Boule fait vis à-vis le Ta.-
lon gauche, ne pas trop reculer
le Pied droit en arriere,ni baiffer
le Corps,, ou plier le Genoiiil

quand on frape , parce que c'efl
ce qui met le Joueu-r hors de

mefure, &: qui le fait fouvent

manquer»



POURLEJEU DE MAIL.^
Toutes ces obfervations font

de confequence, à quiconque
voudra les fuivre , pour bien,

jouer. On ne doit pas eflre long-
temps à mefurer fon coup, uns
feule fois, avec un peu d'habitu-
de , fufflt ; &: l'on remarque que
ceux qui font plus longtemps à
tâtonner leur Boule,. font ceux

qui la.manquent plutôt, dont on
fe moque après, parce que ceux

qui voyent jouer aiment qu'on
foit prompt, Sequ'on ne joue pas-
de mauvais air..

M AIL.'

Pour acquérir cette juftefFe fi

neceffaire à ce Jeu, Sequi en fait

toute la propreté, il faut avoir un
Mail qui foit toujours de même

poids & de même hautemr,ce qui
doit eftrc proportionné à la for-

ce Se à la. taille du loiieur. Si le
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Maileft trop long ou trop pefant
•on prend la terre, s'il eft trop
<court ou trop léger il ne donne

pas àfTez de force, Si Ton prend
la Boule par deffus, ou comme
on dit, par les cheveux. Il importé
donc à chaque Joueur de fe choi-
ilr un Mail qui luy convienne s
dont il fe rende le maître,&: qu'il
proportionne encore la Boule à
la Maffe ; car il eft bon de pren-
dre garde à tout.

BOULES.

Si on joue d'un Mail dont la
Malle ou la Tête ne pefe que dix

onces, on jouera mieux Se plus
loin d'une Boule qui n'aura que
environ la moitié de ce poidss
que d'une plus forte. Si on joue
d'une Maffe de treize à quatorze
onces, qui font celles dont on fe

fert le plus communément, il eft
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certain qu'avec des Boules de

jcinq à fix onces on fera de plus

grands coups ;-eela dépend quel-

quefois du temps qu'il fait. Se du

terrain fur lequel on joue. Il eft

bon de fçavoir, que quand le

•yenï eft favorable, ou que le ter-

.rain eft fablonneux, ou qu'il dc&

.eend un peu, quoique d'une ma-

niereimpereeptible,il faut jouer
,de groiïesBoules5qui n'excèdent

pas pourtant la portée de la

Maffe, Sel'on fera de plus grands

coups. Quand le temps eft humi-

de,ce qui rend le terrain du Jeyi

jourd, c>eft-à-dire,d'iffi.ciie à cou-

ler , on jouera des Bouleslegeress

qui iront mieux que celles qui
font de poids ;.mais quand il fait

beau, que le terrain eft fée Seuni,
c'eft alors que pour faire de plus,

;grands coups, on doit jouer àes,

Voguets ou petites Boules 3 qui
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ayent bien leur poidis,en gardant
toujours néanmoins,autant qu'il
eft poffible, la proportion ci-^de-

vant obfervée du poids de la-

.Maffe avec celui de la Boule.
Il ne fera pas inutile de remar-

.quer combien il eft avantageux
à ce Jeu d'avoir de bonnes Bou-
les ; c'eft le pur bazard delà Na-
ture qui les forme , Se s'il faut
ainfi dire, qui les paitrit ; mais
c'eft l'adrefle du Joueur habile

qui achevé de les faire en les bien

jouant,dc les connoître pour s'ea
fervir à propos.

Ces Boules font de racines de

boiiiSjles meilleures viennentdes

Pays chauds, on les trouve dans
des fentes ou petits-creux de

rochers, où il fe fait des noeuds •,.
on les coupe, Si on les laiffefé-
cher un certain temps; après

quoy les ayant fait tourner Se
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feattreà grain d'orge;, on ne les

joue qu'à petits coups de Mail
fur un terrain graveleux; on les

jôuëenfuite plus fort ,en les fait
froter avec delà Pariétaire tou-
tes les fcïsqu'otiles accomrhbde

après qu'on s'en eft férvi : Enfin,
à force de coups de Mail ,,& de
les faire rouler, elles deviennent
dures ; on prend garde à celles

qui vont- le mieux, c'eft-à-direj
qui ne fautent Se ne fe détour-
nent point de leur chemin, ou-

pour pa.rlérle langage du Mail,
! qui ne sèvtnttnt,fa$} Alors on

| doitmefurer ces Boules ainfifai-

\ ces, les tenir dans un fac avec du

] linge fale, qui eft le meilleur ên-

] droifjniiecnihumidc^oùonles
1peutconferver faines, on doit les

jpcfèr pour fçavoir le poids au

j jufte de celles qui vont le plus
| loin,lefquelles doivent eftre cer»
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tainement regardées, comme les;
tneilleur.es,

COMPAS p;ppR MESURER:

LES-^BDeULES.y
. .Pour,cela oaa^oic ei-dev.ànfc ;

<3esmefutevS'de papiers niais on-
a .inventé depuis une efpeçe de. i

Compas rond,, pour mar<|U;eï le; i

goidsquedoiveht,av,oir;or,dinaife !

renient les' bô,nnes:. Boules, de, \
toutes.fortes de groireurs;,depuis> ;
le Voguet jufquçs.&&Tab.&çaiP-tiç_&i ;

qui ell très-commode^ M./; * f?. ? !

';\ LA -p&R'N'lRpË.'r - '

11.ya eu une Bqplejdungrami
renom., dontTïiifitoke. né foca

geut;eiVEepàsjnuitili3inj'4.4fagréifo.
ble^.fbça ^ej-r; de?quelle; ift3p;or«
canaeeft une ^ônne^Boulc aujleu
d.e;Mail. Un Marchand dé. Béiu-
les de Provence..en apporta un,
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gros fac à Aix : Les 3oiieur s qui
eiloient en grand nombre en
cette Ville, les achetèrent toutes

'

trente fols pièce, à la referve
d'une feule qui eftant moins bel-
le que le^aut res,fut rej ettée. Un-
bon loueur nommé: Bs MAR D,
vint.le dernier, il acheta cette
Boule de r.ebut,dont il ne voulut:
donner que quinze fols, elle pc-
foit fëpt onces deux gros , &
eftoit d'un vilain bois à moitié

rougeâtre -, il la jolia longtemps,
la fit, & elle devint fi excellente,
que quand il avoir un grandcoup
à, faire, elle ne ïuy manquolt
jamais au befoin9 & luy faifoit

i gagner immanquablement la

| Partie, Elle fut appellée L A

| &ERNJ.RDE.LePtefidentde/
i „ Lamanon quil'a euedepuis, en a--

\ jrcfufé plufieurs fois centPiftoles.
3 Louis BRUN 3 un des plus
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grands Joueurs deMai'l qu'il y ait
«euen Provence, qui dans un Jeu

«ni,fans vent &faus defeente,
faifoit jufquesàquatre cens cinq
pas d'étendue*, voulut faire une

expérience de laBernarde, il la

joua diverfes fois avec fix autres
Boules.de même poids .& de mê-
me groffeur, fon coup eftoit fi

égal, que les cinq autres Boules

eftoient prefque toutes enfera- -

ble àunpied ou deux dedifre- -

rence-, pour la Bernarde on la

îrouv.oit toujours cinquante pas

plus loin que les autres; ce qui

luy fit dire un jour plaifamment, '.

qu'avec laBernarde iljoiieroitaux

•GrAnâs-CoMpscontre le Diable. On

doit croire que ce que cette Bou-
le avoit de particulier, eft fans

doute quelle eftoit également
pefante partout, depuis fa fuper-
fieie jufques à fon centre, puif-

qu'elle
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qu'elle fefoutenoit fi bien dans
fon roulis, au lieu que les autres

qui n'alloient pas de même-,
quoique de poids, eftoient iné-

gales dans dans leur pourtour,
eftant plus pefantes d'un côté

que d'un autre, ce qui les faifoit
aller de travers, par fauts, ou par
bonds.

De ce raifonnement il s'enfuit
deux chofes. La première, que
ehaque bon Joueur doit connofc-
trefes Boules-, pour les jouer du
bon côté qu'elles doivent eftre

frapées pour aller auplus loin ; il

y en a, par exemple, qu'il faut

jouer fur le bois., quande'eft là
fon bonrouli-s, ce quon apprend
par l'expérience quand on joue

] fouvent à ce Jeu. La deuxième,
I que pour donnerlejufte prix aux

] , Boules, àl ne faut pas les prendre
i :auhazardj fur leur beauté, leur

! B
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dureté, ou leur poids, mais voir

quand elles vont bien fous le

coup de Mail, & plus loin que les

autres de même grolfeur.

MASSES 0<V TESTES

DE MAIL.

Ce n'eft pas aflez pour faire de

grands coups d'avoir des Boules

faites, il faut que laTête du Mail
foit faite aufïï, c'eft-à-dire, quelle
fe fiit durcie par les coups quelle
mm pue- L'expérience ayant fait
connoître qu'une Boule pouflfée
par une Mafle neuve ou fendue,
ira moins loin de quelques pas
que fi elle avoit efté frapee d'une
vieilleMafTe bien faine, & qui a

acquis fa dureté.
On a reconnu que les Mânes

de G E o R GE s M i N i E R d'A-

vignon,qui font de chefne verd,
&s furtout celles du Père, font
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incomparablement mieux faites

&: meilleures que de tous autres
Ouvriers»

LONGVEVRDV MANCHE

DE MAIL.

Quant aux Manches du Mail
en Provence & en Languedoc,
on ne les tient guère plus longs
que de la Ceinture en bas, parce
qu'on en eft bien plus maître,
plus fur , &C moins gêné, fans
remuer fa Boule, en la jouant où
elle fe rencontre. Mais comme à
la Cour & à Paris on peut met-
tre fa Boule en beau, fi ce n'eft

quand on tire à la Pane, on a
trouvé que la mefure du Man-
che prife fous VAiffelle, eftoit la

plus jufte qu'on pouvoit prendre
pour faire de plus grands coups,
celles qui vont audelà font ou-
trées j on aura bien de la peine
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à s'y ajufter, & à moins d'une

grande habitude , on ne fera

quelques grands coups que par
hazard : Ainfi on doit confeiller
à ceux qui veulent jouer auMail,
de commencer par un qui ne
vienne qu'à la Ceinture, dont ils
fe rendront maîtres en ne jouant
d'abord que des demis coups ; à
mefure qu'ils fe fortifieront, ils

pourront allonger leur Mail de
deux ou trois pouces, jufqu'à ce

qu'ils puiffent s'accoutumer à
bien jouer d'un qui vienne juf-
ques à l'Aiflelle, &: s'en tenir là

pour fe rendre très forts Joueurs*

que fi on n'obferve pas cette pe-
tite gradation, on doit s'affurer

qu'on ne jouera jamais avec la

juftefle ni avec la propreté que
demande ce Jeu.

On peut ajouter pour la bien-

féancé, qu'on n'aime pas à voir
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en pub lie desPerformes de Con-

dition fans Vefte ou Jufte-au-

corps, ni fans-Perruque JOLI peut
eftre légèrement & commodé-

ment vêtu, n'avoir pas de ces

Veftes bigarées ou miparties de

différentes étoffes, avoir de pe-
tites Perruques naiflantes, ou

nouées, & un Chapeau,. ce qui
fied toujours bien, & eft beau-

coup plus honnête devant le

Monde,que d'avoir des Bonnets

quelques beaux & magnifiques

qu'ils puiflent eftre. 11ne faut pas
oublier qu'on doit toujours jouer
les Mains gantées, ce qui, outre-
la propreté, fert à-tenir le Mail

j plus ferme quand on donne le

! coup,&: garantit en même temps
les Mains de durillons»

Il y a des Perfonnes qui en

i jouant la première fois au Mailj,

j voudraient faire d'aufli grandi
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coups que lesMaîtreSjCe qui n'eft
'

pas poffible, on ne peut acquérir
la jafteffc & la fureté de ce Jeu,

qu'avec un peu de patience, en

s'y accoutumant infenfiblement

par des demis coups : Car les

Maîtres Se les bons Joueurs ne

s'y rendent habiles qu'en jouant
fouvent plufièurs Boules qu'ils
fe renvoyentà petits coups l'un à

l'autre,ce qui fait un double bon

effet, en ce qu'ils jouent fûre-

ment fans façon,& qu'ils battent
leurs Boules neuves.

Ce Jeii ayant toujours efté re-

gardé comme un des plus inno-

cens de des plus agréables amu-

femens de la vie, puifqu'on y

joint la force à l'adrefle, qu'on

s'y fait une faute plus robufte

qu'en tout autre exercice du

Corps, &; qu'on y peut jouer fans

: peine depuis l'enfance jufqti.es à
1

fage le plus avancé.
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NO<vrEAV MAIL COMME

VN BILLARD,

On pourroit faire un nouveau
Jeu de Mail à une Maifon de

Campagne,plus court, où l'oa
ne feroit que de petits coups de

mefure,fur lesRegles,ô£ comme
on joue au Billard.

11 fufnroit pour cela d'avoir
une allée de cent cinquante ou
deux cens pas de long , fur dix
ou douze pas de large plus ou

moins, la rendre très unie, la
faire entourer de pierres bien

jointé:s,ou de planchés de chefne

.un peuépaiues, mettre vin Ar-
I chet àchaque bout ,& un Pivot

| de fer au milieu ; l'on débuteroit

j vis-à-vis de l'Archet, pour s'aller
S -mettre en pane à l'autre bout,
{ comme on fait au Billard, jouer
I toujours du Mail ÔdaBoule d'où
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elle feroit, & celui qui après-:
avoir paflé à l'Archet, touche- \
roit le premier au pair,ou au plus [
au fer du milieu, qui feroit corn- l

me Lwet cft au Billard, gagné- \

toit la Partie. Ce quine laiiTeroït \

pas de faire un divertifïement \
très agréable à diverfes Perfon- Î
nés de tous états & de tous âges,. \

"
qui joûeroient au Roiiet, ou en ;
Partie,, comme au Billard. L'a- •

vantage qu'on y trouveroit ,e'e£t •;

qu'on pr endroit l'air à couvert j
dans un exercice modéré, fans \
beaucoupdefatigqe,&:qu'onfe \
rendroit fur infenfiblement pour
jouer parfaitement bien au Mail,
outoute la fcienee confifte,com-
me on l'a déjà dit, à fraper nette-

. ment fa Boule, ce qu'on n'ae-

quiert qu'en s'accoutumant a la
bien joiier par de petits coups,
d'où l'on parvient enfuite; à en

faire
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faire de grands, quand on s'eft
bien affûté fur fa Boule, & qu'on
la pouffe &c dirige jufte où l'on
veut.

PASSE.

Après ce qui vient d'eftre ob-

; fervé pour le Jeu de Mail, il faut

j dire quelque chofe pour bien ti-

] rer à la Paffe avec la Leve,quand
! on eft à la fin de la Partie du Jeu

] ordinaire. 11 faut fe mettre de

|i bonne grâce fur fa Boule d'acier,
i qu'elle foit à la pointe, ou à deux
i & trois doits duPied droit en de-

| hors, s'ajufter du Bras & de l'oeil
! fans faire trop de façons,ni aucu-

p ne grimace ; avoir le Corps mé-
! diocrement panché fur la droite,

l & la pointe duPied gauche lege-
\ rement pofée à terre, afin qu'en
] tirant le coup on avance un peu
| vivement ,& enfemble le Corps
i avec le Pied gauche ,& que l'on

.* C
i
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fane agir en même temps l'oeil s I

le Bras,ô£ le Poignet,pour porter
fa Boule jufte, & fi Ton peut, de

volée, le plus près du milieu de

FArchet, afin de le franchir har^-

diment pour gagner la Partie,

Toutes les autres manières de

tirer à la PaflejComme d'avancer

le Pied gauche, mettre la Boule

à côté,en dedans,ou entre les

deux Pieds, bien loin d'eftre

bonnes, font au contraire de U<ss

mauvaife grâce
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SECONDES REGLES

. POUR LE JEU

DE MAIL

SUR LES DIVERS EVEKEMENS

QJJ l ARRIVENT A CE JEU.

REGLES GENERALES.

I.
L y a quatre manières
de joiier au Mail; au

Rouet, en Partie, aux
Grands - Coups, &c à la

: ': IL
,•-'

Jouer au Rouet, c'eft quand
chacun joue pour foy &: par tête,

C ij
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un feul en ce cas, paffant au pair

'

ou au plus quand il fe trouve en
ordre , gagne le prix dont on
eftoit convenu pour la Paffe.

III.
On joué en Partie, quand pîu~

fieurs fe mettent d'un coté pour
jouer avec d'autres d'égales for-
ces , en pareil nombre ; &: fi le
nombre eft inégal, on peut faire

joiier deux Boules à un feul d'un

coté, jufques à ce qu'un autre

Joueur furvienne pour remplir
îa place vacante.r

IV.
Aux Grands-Coup, ç'eft quand

deux ou plufieurs jouent à qui
pouffera plus loin, & quand l'un
eft plus fort que l'autre, le plus
faible demande avantage, foit

par diftanecs d'arbres 9 foit pas,
diftanecs de pas.
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* V. !

Pour ce qui cft de la chicane > s
on y jolie en pleine campagne,
;dans des allées, des chemins, &c j

partout où l'onfe rencontre ; on
débute ordinairement par une

volée, après quoy l'on doit jouer
laBoule en quelque lieu pierreux
iou embaraffé qu'elle fe trouve,
'&Con finie la Partie en touchant
un arbre, ou une pierre marquée
qui fert de but, ou enpa.ffant par
certains détroits dont on fera

convenu, &c celui dont la Boule

qui aura franchi ce but fera la

plus loin,fuppofé que les Joueurs

départ &: d'autre foient du pair
: u plus, aura gagné.

VI.
;
A quelques unes de ces quatre

pianieres,on doit convenir avant
e début, de ce que l'on joiie.

C iij
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VIL A

Perfonne ne doit fe promener
dans le Mail quand on joue, à ',
caufe des accidens qui pour-;
roient arriver.

VIIL
Il faut eftre au moinsà cent pas :

de diftance pour ne pas bleffer !
ceux qui font devant, &C crier;

toujours gare avant que de joiier,\
IX.

Ceux qui dans un Jeu régulier
ne font ni du Roiiet, ni d'aucune

Partie, ni des Grands-Coups, ne
doivent pouffer qu'une Boule,
afin de ne point incommoder les \
autres.

X.

Quiconque jouant manque
tout à fait fa Boule, ce que l'oij.
appelle faire une pirouette, perè
un coup. Lorfque le Mail fe cafTcj

. en rabattant, ou qu'il fe déman-j
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ehe : Si la Maffe paffe la Boule ,
le coup perdu eft compté ; mais
fi la Maffe demeure derrière, le

coup eft nul, &: le Joueur recom-
mence fans rien perdre.

XL
Si Ton fait un faux coup , ou

que l'on foit arrêté en quelque
forte que ce puiffe eftre, par la

faute de ceux avec qui l'on joue,
ou du Porte-Leve, l'on pourra
recommencer en quelque en-

droit du Jeu que ce foit, mais

toutes autresPerfonnes}animaux
ou rencontres, feront comme
une pierre au Jeu.

XII.
L'on ne pourra en aucun lieu,

défendre les Boules de ceux

avec qui on joiie, ni celles qui
viendront à fe heurter quand
elles font roulantes, fi ce n'eft

qu'on les ait défendues pour le

Grand-Coup. C iiij
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XIII.

On peut mettre fa Boule en
beau pour jouer où on l'a trou-
vée , fans néanmoins l'avancer ni
la reculer que ce ne foit de l'a-

gréement des Joueurs.
XIV.

Qui jouera une Boule étrangère
ne perdra rien3& pourra jouer la
fienne quand il la trouvera ; mais

celui qui jouera la Boule de quel-
qu'un de fa Compagnie, perdra
un coup pour fa méprife, & con-
tinuera à jouer du lieu où fera fa

Boule, en comptant le coup per-
du; & celui de qui il aura joué la

Boule, fera tenu d'en jouer une

autre de la place où la fienne
eftoit ; &; fi un Etranger joue la

Boule d'un des Joueurs de la Par-
tie , on la remet à peu près où on

juge qu'elle eftoit.
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XV.

j,
S'il furvenoit des différends

pour des coups ou des hazards [\
imprévuSjOn peut s'en rapporter S
au Maître du Jeu, ou à des Per-

j
fonnes prefentes qui en aycnt \

quelque expérience, pour en |
paffer fur le champ par leur Avis. ,

D *V D È B<VT. I

L

Le Début eft le premier coup \
que chacun jolie à toutes les j
Paffes que l'on fait. 1

IL J
On peut mettre du fable , de

petites pierres, une carte roulée,
. ou un morceau de bois, pour
I élever fa Boule tant qu'on veut,,
1

quand on débute.
IIL

Qui a une fois débuté pour
\ eftre de la PafTe ou d'une- Partie,
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ne pourra plus fe retirer fans

payer ce qu'on joiioit, fi ce n'eft
du confentement des Joueurs.

IV.

Quand la Boule de quelqu'un
fort au Début, il peut rentrer la

première fois pour deux, en

jouant une féconde Boule, &2
fi elle venait à fortir encore,
il ne peut plus rentrer de luy-
mê!ne,mais par la permifïion des

Joueurs ; &c fa deuxième rentrée

qui eft la troifiéme Boule, luy
coûce quatre Pafles : S'il rentroic

pour une quatrième Boule, il luy
en coûteroit huit,& ainfi durefte

en doublant toujours.
V.

Quand le Jeu du Roiiet eft

commencé,&: qu'un de ceux qui.
en eft, a gâté fon Jeu pour avoir

manqué , ou eftre forti & rentré

en doublant les Mifes, il peuc
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refufer un furvenant de fe met-

tre de la Partie,en attendant que
la Paffe ait efté finie,

._ VL-
Ceux qui portent au plus loin

coup, ou à un certain arbre, doi-
vent aller au moins jufques aux
cent pas du Début des deux co-

tez, autrement ils ne peuvent
plus prendre leur avantage,

VIL

Quiconque en débutant, aura
mal joué,fans fortir,de forte qu'il
ne puiffe y aller en trois, ou en

quatre, fuivant que tous les au-

tres y iront, il ne pourra rentrée

pour deux, files loueurs ne le

veulent.
VIII.

Quand le Roiiet aeommencéy
ou eit à un Début, ceux qui fe

prefentent pour en eftr e,doivent
s'informer de ce que l'on jolie 3
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afin que perfonne ne puifTe faire
de mauvaife contestation là-def-
fns

DES GRANDS-COVPS.

I.
Celui qui jouera au Grand-

Coup en quelque lieu que ce foits
ayant du confentement de fon
Adverfaire défendu toutes Cov"
tes de hazards, s'il en furvienc

quelqu'un, le coup fera nul.
II.

Si le premier jouant au Grand-

Coup , n'a rien défendu, celui

quijoùe après ne peut rien dé»
fendre.

III.

Lorfque celui qui joue le fé-
cond au Grand-Coup,tencontre
la Boule du premier, quand elle
n'auroit fait que la toucher, cela
furïïc pour faire dire qu'elle a ga-
gné, quand elle ferait reliée en
arrière.



L
Toute Boule roulante qtû en

rencontré une .autre arrêtée dans
les cinquante pas du Début, ou à

Vingt-cinq pas des autres coups.,
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IV.

Une Boule fortie peut gagner
encore le Grand-Coup, fi elle eft
allée plus loin,quoique hors du
Jeu, en la remettant vis-à-vis
d'où elle fera trouvée.

V.

Aux Grands-Coups, comme
au Roijét & en Partie, ceux qui
touchent aux ais ou aux murail-
les ne peuvent plus rien défen-
dre , &: courent le rifque de tous
les hazards.

DES BO'VLES SORTIES,
ARRES TEES, POVS SE ES,

. TERDfiES, CHANGEES*
CASSEES, E T DEEÈNDVES,
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courra le hazard d e la rencontre,
fi elle n'a elle défendue avant

que d'eftre jouée. Mais cette dé-

fenfe n'aura pas lieu, fi la Boule

roulante touche les ais, ou les

murailles ,.avant que de rencon-

trer l'autre Boule.
11.

Les cinquante Se vingt-cinq
pas fe mefurent de l'endroit où

l'on aura joué, à celui où la Boule

aura rencontré l'autre ; pafle ces
diftanees ,il n'y a plus rien à dé-

fendre , fi ce n'eu: aux Grands-

Coups, encore faut-il que les

loueurs en foient convenus au-

paravant:,
III.

Qui fortira perdra un coup,pour
jouer fa-Boule dans le Mail vis-à-

vis l'endroit où elle fera trouvée.

, . IV. ""•"• .
/i'".'

Une Boule qui fera, pauee par
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mi trou des égoûts faits exprès
pour faire écouler les eaux du

Jeu, ne-fera pas réputée fortie,&ç
on la remettra dans le Jeu vis-à-

ms, fans rien perdre.
V.

Boule fendue ou collée., une
fois défendue, fert à toute une
Séance d'entre mêmes Joueurs,
&: fi elle vient à s'éclater, le coup
cft nul, & celui à qui elle eftoit,
gn joue une autre.

V L
Si une Boule non défendue fe

eafle, qu'un morceau vienne à

fortir, & l'autre demeure dans
le Jeu, il fera libre à celui qui
l'aura jouée, de prendre ce der-
nier pour continuer la Partie, &

jouer une autre Boule à fa place s

Que fi tous les morceaux eftoient
i dehors, le Joueur perd-un coup
\ pour rentrerf
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VIL

Si une Boule arrêtée eft avancée
ou reculée par quelque hazard

que ce foit, & que des Gens de
bonne foy le difent,on pourra les

croire, & la remettre à peu près
où elle eftoir.

VIII.
Celui dont la Boule fortira

au fécond coup, pourra rentrer

pour une autre PafTe, de l'aveu

des Joueurs, en rejouant d'où il

cftoit ; il abandonne en ce cas fa

première PafTe, qui ne peut plus
-eftre pour iuy,quandil gagneroit
la courante-, mais cette PafTe

abandonnée fera pour tout autre

. qui s'en avifera le premier, en

gagnant une PafTe fuivante.
IX.

Une Boule fortie au troifiéme

ou quatrième coup, le Joueur ne

pourra plus rentrer, & doit finir
la
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la Partie comme il fe trouvera.

X.
Celui à qui on a changé la Bou-

le , peut joiier celle qu'il a trou-
vée à la place de la fienne.

XI.
Boule dérobée, met celui à qui

elleeftoit hors de la Partie, ex-

cepté celle dont il efloit rentré

pour deux,on en place une autre

pouf luy où il plaît a. la Compa-
gnie, ce qui n'efl qu'une toléran-
ce. -

J)V TOVRNANT, DV RAPPORT,

ET DE L'AfVSTEMENT.
: . I. .

Quand un Joueur a fa Boule
dans le Tournant, il ne luy eft

'; pas libre de s'éîargir,mais il doit

jouer du lieu où fera fa Boule,fur
la ligne droite & de niveau des

: ais au tambour,
!

""

D
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IL

On dit eflre tourné, quand on a

paffé la ligne des ais vis-à-vis le

tambour; &c efire en Wf,quand de
l'endroit où eft fa Boule, on voit
à plein l'Archet de la PafTe.

III.
Pour s'ajufter au troifieme ou

quatrième coup, il doit toujours
efïre joué du Mail, &: jamais en
aucun cas il ne le peut eftre de la

Levé, laquelle ne fert que pour
tirer la PafTe.

IV.

Quand on joiie en trois coups
de Mail, fi quelqu'un plus fort

que les autres, alloit en PafTe ou

approchant en deux ; ou bien s'il

y alloit en trois coups, quand oii
cil convenu d'y aller enquatres
il doit alors rapporter fa Boule
aux cinquante pas, à compter de

la pierre , pour jouer fon coup
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d'ajuflernent avec le Mail.
V.

Celui dont la Boule eft allée le

plus avant vers la PafTe, eft obli-

gé de la rapporter le premier, &:
de jouer fon coup d'ajuftement
des cinquante pas, Se ainfi des
autres de même fuite.

DE LA PASSE.

. I-
Ceux qui arriveront les pre-

miers à la PafTe , l'achèveront
avant que d'autres Joueurs qui
les fuivent,puifTent les interrom-

pre, eflant des règles delà bien-
féanee d'attendre, afin que cha-
cun puifle joiier à fon tour, fans
cftre empêché ni incommodé.

IL
Toute Boule qui tient de la

pierre eft en PafTe, & celle qui
-tient du fer eft derrière.

D ij
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III.

Qui pafie à fon troifiéme coup
eft derrière, & doit revenir en
fon rang; il en eft de même à
celui qui pafTe au quatrième,
quand on joue en quatre coups
de Mail

IV.
Si jouant en trois coups l'on eft

poufle par une ou plufieurs Bou-
les du Jeu, qui depuis le premier
ou le fécond coup vous mènent

jufques en PafTe, non feulement
celui qui aura efté pouffé ne rap-
portera pas aux cinquante, mais
s'il fe trouvoit fi avant que d'au-
tres de laPartie vinfTent à tirer,&:

pafTer dans leur ordre, ou à deux

déplus de celui qui auroit efté fi

heureufement avancé,il pourra
alors tirer la PafTe, nonavec fon

Mail, mais avec fa Levé, du lieu

où ilfe trouvera comme oblige,
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autrement , l'avantage d'avoir
efté poufle fi avant, luy demeu-
reroit inutile.

V.
Et fi perfonne n'ayant paffé s

quelqu'un des autres Joueurs fe
trouve avant luy plus près du fer?
il peut faire deux chofes ; l'une,
ou s'ajufter du Mail fur les plus
avancez, pour tirer avant ou

après eux, fuivant fon ordre, ou
tirer la PafTe avec la Levé du
lieu où il fera, auquel cas il ne le
fera que comme s'il eftoit à fon
ordre.

VI.

Quand on eft arrivé vers la

PafTe, le premier qui y tire, peut
faire drefier le fer,s'il n'eftok pas
bien droit & à plomb, mais fi

quelqu'un eftoit à côté du fer qui
I eut de la peine à pouvoir paffer,
: on.dok en ce cas îaifTer l'Archet
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comme il eft, à caufe du iiazard j
&fi celui qui fe trouve incom-

modé, y touche de fon autorité

privée,fans l'avoir demandé à fes

Compagnons, on doit l'obliger
de rigueur à le faire remettre
comme il eftoit, ou bien comme

la Compagnie le jugeraà propos.
VIL

H n'eft pas permis de biller la
Boule de fa Partie, ni fe mettre
devant elle & joignant, quand
on revient de derrière, à moins

qu'on ne joue fa Boule de l'en-
droit oùelles'eft trouvée.

VIII.
Pour juger fi une Boule tient

du fer ,il faut paiTer un fil entre

la Boule &; les deux montans de
l'Archet qui fera à plomb, fi le fil

touche tant foit peu la Boule,
elle eft réputée derrière , ce qui
fera mefuré par le Porte-Leve3
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ou par toute autre Perfonne
defintereflee.

IX.

Qui tire au plus fur un qui eft;
au pair, ne peut plus revenir, à
moins qu'ils ne foient les deux
derniers Joueurs qui retient, Se
alors fon retour eft de peu de

confequence 5mais celui qui tire
au pair, & revient au plus, il a en-
core quelque refloùrce.

X.
L'on ne peut revenir de der-

rière, que tous les autres Joueurs
ne foient venus à la pierre de

PafTe, Si.le plus éloigné du point
du milieu du fer, doit revenir le

premier.
XL

Quand quelqu'un eft en Pane,
s'il vouloir s'ajufter pour te met-

\ tr e en beau au milieu du Je u, il
i faut qu'il prenne garde à ne pas.
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s'éloigner du fer plus qu'il eftoit, \

parce qu'il perdroit fon coup, Se

par confequent la PafTe.

XI L
Un Joueur voulant pafTer, s'il

fe trouve une Boule étrangère
devant ou derrière la tienne qui
le gêne Se l'incommode, il peut
loter fans hefiter, mais fi e'eft
une Boule des Joueurs elle doit
demeurer où elle fe trouve, &
celle qu'elle eft , quand ce feroit
un Tabacan , pourvu qu'elle
n'eût pas efté remuée par celui à

qui elle eft ; car s'il Tavoit tou-
chée pour y mettre fa Boule de

PafTe, il la doit laifler.
XIII.

Qui.aefté pour deux ou pour
pîufieurs du coup duDébut,pro-
fite de tout s'il gagne la PafTe j
mais s'il eft rentré au fécond , il

pourra bien gagner h PafTe des

autres,
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autres, Sefe fauver même pour la
dernière. Mais pour la première
qu'il a abandonnée, elle eft abfo-
lùmcnt perdue pour luy, Seelle

appartient à celui qui gagne la
Paffe fuivante, s'il fe fouvient de
la demander.

XIV.

Quand celui qui a gagné la PafTe,
débute fans avoir demandé au-

paravant fi quelqu'un eftoit pour
deux,il perd cette PafTeoubliée,
& on l'envoyé, comme on dit

communément, a Avignon; cette
même PafTe fe trouve donc-alors
encore fùfpendue ou refervée

pour celui qui gagnera la PafTe
fuivante ^pourvu qu'il n'oublie

pas de la demander.

;"X"Vi
-'

Si quelqu'un eft pour deux ou

pour plufieurs du Début, & que
! l'cln faffe; fauve avec luy, fans

E
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s'expliquer pour combien, il ne
fera régulièrement fauve, que
pour une PafTe ; car pour eftre
fauve du total, il faut s'en eftre

auparavant expliqué.
XVI. . _

Celui qui aura fauve un delà

Troupe, Se qui viendra à parta-
ger les PafTesavec un autre, fans

tirer, prendra dans fon Lot celui

qu'il aura fauve.
XVII.

Qui patte au pair, ou au plus,
gagne, Se qui pafTe à deux.de,

plus, oblige, e'eft-à-diré,' qu'il
gagne ; fi celui qui joiie refte à un
de plus après luy, manque à paf-
fer,&: fi ce dernier pafTe, il gagne
tout.

XVIII.
Il faut avoir affranchilè fer par

dedans pour, avoir pafle, Se fi,
comme il arrive quelquefois, la.
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Boule frapant le fer paflbit j Se
revenoit en pirouettant en deçà
du fer, elle ne laifTeroit pas d'a-
voir gagné, comme eftant une
fois paflèe, par la même raifon

qu'une Boule qui ayant efté der-

rière, reviendroit en avant du fer

par la force du coup, ou autre-
ment on la doit remettre derriè-
re aufliloin qu'elle feroit trouvée
revenue devant.

XIX.

Qui tire au pair ou au plus à la

PafTe, Serencontre une Boule, la
mettant derrière elle y eft bien
mife.

-XX.

Qui pafTe de la Levé, voulant

s'ajûfter au pair ou au plus, feraï

réputé derrière, Se ne gagnera-
, pas,à moins qu'il n'ait joiïé préci-
\ fément du lieu où eftoit faBoule.

\ G'eft pourquoi quand on veut
E ij
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faire ce coup, il eft toujours bon
d'avertir qu'on jolie pour patTer
ou pour fe mettre fous les fers,

XXL
Si quelqu'un tirant àlaPatTe,

fait patTer une autre Boule avant
la tienne, la première paflee ga-?
gne pourvu qu'elle foit en fon
ordre du pair ou du plus; car fi

par exemple elle eftoit à deux
de plus, Seque celle qui l'auront
fait patTer paffât aufli la dernière,
celle-ci gagneroit comme obli-

gée de patTer \ refte un de plus
4e l'autre.

XXII.
Pour biller une Boule que Ton

veut mettre derrière, SepatTer, il

îie faut point porter la Lève juk-
ques fut Tautre Boule pour la

pouffer en traînant, ce qui s'ap-
pelle bilUràer \ maison doit jouer
franchement fa Boule pour allei
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chafTet l'autre,fans l'aide de la

Levé, Sequi fait autrement perd
la PafTe %Mais fi les Boules fe joi-
gnent de manière qu'on ne puifTe
joiier qu'en les poufTant toutes
deux enfemble avec la Levé, le

coup alors fera bon.
X X11 i.

Qui fe trouve à trois de plus,
celui qui doit jouer refteà deux,
eftant en PafTe, le trois de plus
n'a que faire de tirer, parce qu'il
n'en eft plus.

XXIV.

Quand on eft proche de la PafTe
& à côté du fer,ce qu'on dit eftre
la place ans Niais, il faut patTer
de la Levé en droite ligne, fans
biaifer ni tourner la main, Sefans

porter la Levé dans l'Archet en
crochetant, comme on dit ; eac
alors on triche 7SeTon doit per-
dre la PafTe»

E iij
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XXV.
Celui à qui par trop d'ardeur

ou autrement, la Boule de PafTe

êchape de la Levé fans la joiier s

perd un coup.
XXVI.

Si la Boule de PafTe fortoit par
le bout du Mail fans avoir paiTé,
elle ne feroit pas cenféc fortie, Se
le Joueur pourroit revenir, s'il

eftoit encore en état pour cela»
XXVII.

Qui levé fa Boule croyant eftre

feul fur le Jeu, Seavoir gagné, ne

perd pas fon coup, mais il doit
remettre fa 3oule où elle eftoit,
& joiier à fon ordre pour finir la
Partie avec celui qui refte, parce
qu'on excufe facilement la bon-

ne foy de ceux qui ne s'apper-
çoivent pas quelquefois d'une
Boule qui eft écartée, à quoy
pourtant tout Joueur doit bien

prendre garde.
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XXVIIL

De même manière fi un Joueur

panant à deux de plus, Sene fai-
sant qu'obliger un qui joiieroit
relie à un après luy, celui-ci

croyant que l'autre eftoit en

ordre, viendrait à lever impru-
demment fa Boule, il ne doit pas
perdre pour cela fon coup,parce
qu'il eft cenfé dans la bonne foy,
Seon doit luy permettre de tirer
fon coup.

DELA PARTIE.

L

Ceux qui jouent en Partie liée
ne peuvent point rentrer au Dé=

but, ni à aucun autre coup.
IL

Ils peuvent nuire en tout Se

partout à ceux du parti contrai-

re, & aider aufli à ceux qui font
de leur côté, les pouffer même

E iiij
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jufques à la PafTe, s'il eftoit poffî-
ble, pour les faire gagner,pourvû
que ce foit dans les bonnes for-»
mes Sefans tricherie.

111.
La Boule qui incommodera

quelqu'un du même côté,pourra
eftre levée, afin qu'il puifle tirer
à la PafTefans gêne, mais dèflors
elle ne fera plus du Jeu.

.,
1V°

En Partie liée comme au Rouer,
il n'y a que les deux derniers qui
puifïent revenir l'un contre l'au-
tre pour clorrela PafTe, s'ils font
en ordre.

V.
Une Partie commencée ne doit

fe rompre que du confentement
des Joiïeurs,autrcment celui qui
la quitte la perd, Sefera tenu de

payer ce que l'on joiioit» .
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VI.

On doit empêcher les Gens
de Livrées d'incommoder les

Joueurs,de joiier même quand
il y a des Parties faites, Seon de-
vrait les accoutumer de fe tenir
hors du Jeu, à la fuite de leurs
Maîtres avec le Porte-Leve,af]n
de prendre garde aux Boules qui
fortent, Sepour ne donner aucun

foupçon aux Joueurs d'avoir
avancé ou reculé, les Boules, ce

qui fait fouvent de la peine à

plufieurs.,

REGLES PARTICULIERES.

CONCERNANT LE MAIS TRE

DV MAIL, OV SON COMMIS»
01) LES PORTE S-LE FE S.

U ico N QjJ E voudra jouée
fera tenu de venir àlaLoge
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du Maître, ou de celui qui tien»
dra fa place, pour y prendre un
Mail Se des Boules, Se s'il en ap-
porte, il n'entrera point au Jeu
fans en avoir averti ou fait aver-
tir le Maître ou le Commis, pour
luy payer le Droit de fon Jeu, fui-
vant ce qu'on a coutume de don-

ner.
IL

Le Maîtte fournira des Boules,
des Mails, Se des Levés à ceux

qui n'en auront point, moyen-
nant dix fols pour tout depuis fix
heures du matin jufques à midi,
Se depuis une heure jufques au
foir: Mais ceux qui ont leur

Equipage de Mail ne devraient

payer que la moitié, ou tout au

plus les deux tiers, Se en ce
dernier cas, le Droit pour le

Porte-Leve y'doit-eftre com-

pris.
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III. |

Si Ton cafîe un Manche du Jeu, v,
•*

If'

on payera vingt fols ; fi on perd |
oufironcalTeuneBoule,dixfolsj

'

fi l'on perd la Boule de PafTe, |
vingt fols; fi Ton perd ou fi l'on §
cafTe la Leve,trente fols ; Sefi Ton ||
caffe la tête du Mail on ne paye- fj
ra rien, pourvu qu'on en rappor- ||
te les morceaux, faute de quoy 1
on payera trente fols; Se pour ;j
louer une Levé Seune Boule de !'

PafTe, cinq fols. i
IV. j

Les Portes-Leves doivent aller

toujours devant le coup, autant

qu'il eft pofïible, pour crier gare?
prendre garde aux Boules , em-

pêcher qu'on ne les change ni

qu'on ne les perde, Se les remet-
tre dans le Jeu quand elles font

forties, vis-à-vis l'endroit ow
elles fe trouvent.

FIN



APPROBATION,

A Y lu par ordre de Monfefgneur
e Chancelier , un Manufcric inti-

tulé, Nouvelles Règles pour lejw de
Aiail ; où je n'ay rien trouvé qui en
doive empêcher l'Impreffion. Fait à
Paris ce trentième Avril mil tept cens

dixfept. Signe .TERRA SS O N.

DUïS PAR LA GRACE DE ']
DIEU,Roy DE FRANCE ET ']

SE NAVARRE. A nos amez & féaux j
Confeillers les Gens tcnans nos Cours \
de Parlement, Maîtres des Requeftcs

'

ordinaires de nôtre Hôtel, Grand- ;
Confeil, Prévôté de Paris,, Baillifs , |
Senéchaux,leurs Lieutenans Civils,& f
autres nos Jufticiers qu'il appartien- ;
dra , SALUT. Nôtre bien amé JOSEPH
LAU T H I K R >l'un de nos Confeillers |
Secrétaires, Maifbn , Couronne de;
France, & de nos Finances,nous a fait ;

expofer qu'ayant cri fa poffeffioa UÎÎ ;



petit Ecrit qui a pour Titre, Nouvelles

Règles pour leJeu de Mail, que diver-
fes Perfonnes de confideration îuy ont
demandé ; il nous a très humblement
fait fupplier de luy vouloir accorder
un Privilège de ce petit Ouvrage ;pour
fatisfaire la curiofité de ceux qui
aiment cet Exercice, & de vouloir luy
accorder nos Lettres de Permiffiort
fur ce neceffaires. Â CES CAU SES,
defirant favorablement traiter l'Ex-

pofant, nous luy avons permis èc aç>
cordé, permettons Se accordons par
ces Prefentcs,de faire imprimer, ven-
dre & débiter dans tous les Lieux de
nôtre obéïffance, par tel Imprimeur
qu'il voudra choifir, Les Nouvelles

Règles,peur lejeu de Mail, tant fur la
manière d'y bienjouer, que peur décider
les divers évenemens qui peuvent arriver
à ceJeu, en tels "caractères, en telle

grandeur » & autant de fois que bon

luy femblera, l'efpace de trois années

csnfecutives, à compter du jour Se
datte des Prefentes. Défendons à tous

Imprimeurs, Libraires, & autres. Per-?

i fijnn.es, de quelque qualité & çondit



«on qu elles foient, d'imprimer, faire

imprimer ou contrefaire, vendre ni
débiter lefdites Nouvelles Règles du

Jeu de Mail,& d'en faire aucun extrait
fous quelque prétexte que ce puifle
eftre, même d'impreffion étrangère ,
fans le confentement par écrit de l'Ex-

pofant ou de fes Ayans-caufe , fous

peine de cinq cens livres d'amende
contre chacun des Contrevcnans,

applicable un tiers à Nous, un tiers à
l'Hôtel-Dieu de Paris , l'autre tiers à

ï'Expofant ; de confifcation des Exem-

plaires contrefaits, & de tous dépens,
dommages Scinterefts; à condition de
faire regiftrer ces Prefentes dans trois
mois du jour de leur date, fur le Re-

giftre de la Communauté des Impri-
meurs & Libraires deParis ; quel'Ira-
preffion duditLivre fera faite en beaux

caractères, fur de beau & bon papier,
dans nôtre Royaume, &cnon ailleurs,
conformément aux Reglemens de la
Librairie : Et qu'avant l'expcfition
dudit Livre en vente, il en fera mis
deux Exemplaires dans nôtre Biblio-

thèque publique,un dans le Cabinet



de nos Livres en nôtre Château du
Louvre, & un dans laBibliotheque de
nôtre très cher &c très féal Chevalier
Chancelier de France le Sieur D A-
GUESSEAujle tout à peine de nul-
lité des Prefentes. Du contenu def-'

quelles vous mandons & enjoignons
de faire joiiir l'Expofant ou fes Ayans-
caufe , pleinement & paifîblement,
fans fouffrir qu'il luy foit fait aucun
trouble ou empêchement. Voulons

que la Copie defdites Prefentes qui
fera imprimée au commencement ou
à la fin dudit Livre, foit tenue pour

; dûcment fignifiée; Se qu'aux Copies
I collationnées par l'un de nos amez 8C

l féaux Confeillers Secrétaires, foy foit

\ ajoutée comme à l'O riginal.Cbmman-
| dons au premier nôtreHuiffier ou Ser-

| gent de faire pour l'exécution d'icelles

! tous Aâes requis & necefîaires, fans
I qu'il foit befbin d'autre permiffion j

| nonébftantClameur de Hâro.Chartre

| Normande,& autres Lettres à ce con-

| traires : CAR tel eft nôtre plaifir,
ï D o N N E7 à Paris le quatrième jour
I de May l'an de grâce rail fept cens dix-



îept: Et de notre Règne ïe deuxième. ,f

Signé, Par le Roy, en fon Confeil, j
PEZALLIER, avec Paraphe.,

Il efl ord'tnné par l'Edjt du Roy du

mois d'Aouft 1686., & Arrefis de fia
Confeil, que'lis Livres dont l'Impref-
fton fi permet par Privilège de Sa Ma-

jefli, ne pourront eftre vendus que par ;
an Libraire ou Imprimeur.

Regiftré fitr le Registre quatrième dt
la Communauté desLibraires & Impri-
meurs de Paru, Page 149, Numéro 177,

conformément aux Rtglemens, & no-
tamment à l'Arrejl du Confeil du 1$
Aloitfi 1703, A

Pa^.ïr^May 1717.

^.DElM^^^^Syndif.

De l'Imprimerie de Ç H Â'R L-ES;
HU GUI E R,Imprimeur-Libraire,
rue Saint Jacques,vis-à-vis la rue de
la Parcheminerie,àla Sageflè. 1.717.






